
L'ENSEIGNEMENT PRIMAIRE

Hélas! un jour le sort des armes
Tourna contre nos preux soldats;
Mais, refoulant bientôt leurs larmes,
Ils furent, au sein des alarmes,
Aussi forts que dans les combats!
Et pour oublier la souffrance,
Ils se rappelaient Carillon,
Où le vieux drapeau de la France
Fit pâlir l'astre d'Albion'

sous le sceptre (le l'Angleterre,
Nous sommes des sujets heureux,
tar nous gardons sur cette terre,

'e que l'âme avant tout révère:
La langue et la foi dIes aïeux!
Et puis, le jour de la patrie,
lDevant son glorieux blason,
Le Canadien français s'écrie:
Salut! drapeau de Carillon

Les conventions de commissaires d'écoles
Nous reproduisons du Deeoir, du 28 janvier 1914, la note suivante:
". . ... C'est ainsi que vient de se tenir à Roberval un nouveau congrès de cominsaire

d'écoles qui a réuni, avec les chefs du département de l'Instruction publique, les délégués des
pères de famille et les représentants les plus qualifiés du monde lalque et ecclésiastique.

"Comme à Laptairie, à Saint-Hyacinthe, à Longueuil, aux Trois-Rivières, dans toutes les
régions où se sont tenus jusqu'ici ces congrès, on ne s'est point borné à formuler des considéra.
tions générales sur la nécessité de l'Instruction publique.

"On a étudié, chiffres et documentsen mains, la situation locale, ses lacunes et les moyens d'y
remédier. On s'est expliqué coeur à coeur sur une question d'intérêt général.

"Il y aura prochainement deux autres congrès: l'un à Nicolet, l'autre à Saint-Laurent, tout
près de Montréal, et l'on se trouvera ainsi avoir couvert une bonne moitié de la province. Ce tra-
vail de formation de l'esprit public a fait peu de bruit, mais c'est l'un des plus efficaces qu'on ait
tentés depuis longtemps."

"Manuel d'instruction civique"
(Nouvelle éditien)

Le Manuel d'Instruction Civique (Organisation politique, administrative et ecclésiastique da
Canada) approuvéparleConseil del'Instrution publique,esten vente à la LibrairieJ.-A. Langlais,
a Québec, et chez tous les autres libraires dc la province.

Erratz
Melle Ida Hamel, élève-institutrice de l'Ecole normale Laval, a obtenu en 1913, un dfiplé

élémentaire français et anglais, et non un diplôme français seulement, tel que publié dans le nu
méro d'octobre 1913, page 106.
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